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être de 313 ap. J.-C. ; les deux 
autres, chrétiennes, sont du 2 no­
vembre 447 et du 23 mars 552 
ap. J.-C.

Id., 1939.

Janvier.
P. xi. L. Poinssot. A Sidi- 

Yati (île de Djerba). Mosaïque.
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P. X III. E. Albertini. A Saint- 
Leu (Portus magnus). Marque 
sur un plat d’Arezzo.

Février.
P. xi-xii. L. Poinssot et 

M. Raybaud. A La· Chebba. Épi­
taphe chrétienne.

P. xii-xiii. L. Poinssot et 
L. Gaillard. A Henchir-Bijga 
(Bisica Lucana). Deux épitaphes.

Les n03 1 384 et 1385 du C. I. L., 
VIII, viendraient du même en­
droit.

P. xiii-xv. L. Poinssot. Les 
inscriptions noa 25465-25471 du 
C. I. L., VIII, proviennent de 
ruines situées à 13 kilomètres 
environ de Béja, non d’une 
ruine située à 29 kilomètres de 
cette ville.

P. X V . L. Poinssot. A Sidi- 
Bou-Saïd. Épitaphe.

P. X V III. A. Truillot. A Sousse. 
Ex-voto à Saturne ; la stèle porte 
au revers les lettres énigmatiques 
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Tuiles avec m arques.

Mars.
P. xv-xxvi. L. Leschi. A Lam

bèse.
P. x v ii- x v i ii . Pilier.
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L. 1 : sans doute D(eo)
S (anclo) M(agno) S(ilvano); 
1. 2 : peut-être Gen(io) pr(ae~ 
lorii) : 1. 12 : d(e)d(it) idemq(ue) 
d(e)d(icavil).

Rapprocher le n° 18245 du 
C. I. L., VIII, où D. M. S. semble 
devoir se lire D(eo) M(agno) 
S(ilvano).

P .  X X . Fragment d’une dédi­
cace à Marc Aurèle ou à Lucius 
Vérus.

P. xx-xxii. Six fragments 
d’une inscription monumentale, 
auxquels il faut joindre le n° 2682 
du C. I. L., VIII. On a ainsi le 
texte suivant :
37) l re ligne :
[.. .L. A]emilius Marcellinus pp. 
aedem cum porlicibus sua pecu[nia 
fe]cit el praeterea ad exornandam 
eam

2 e ligne :
[columnas or'.nalas n. sex secun-


